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HISTOIRE

Des matrones empiriques
aux technocrates de la naissance

Reflétant plus de 20 ans d'intense activité,
les registres d'accouchements

scrupuleusement tenus par Marguerite, sage-femme
à Nyon, au début de ce siècle, nous font

entrer de plain-pied dans une époque de
luttes et d'efforts inlassables contre le spectre

de la mort qui hantait trop souvent les
chambres des mères et de leurs nouveau-
nés... Sobres et concis, les faits consignés
par Marguerite à l'intention des autorités
sanitaires s'éclairent grâce au talent et aux
recherches de Josiane Ferrari-Clément qui
les replace dans une perspective historique
tout à fait passionnante. De 1778, date de
la première école de sages-femmes créée à

Yverdon, dans les années 1920, où l'hôpital
prend désormais le pas sur l'accouchement

à domicile, c'est toute l'évolution de
la profession en Pays de Vaud qui est ici
retracée jusqu'à son déclin. « 4

Sage-femme autrefois : gravure sur bois du XVIe siècle.

On frémit au récit du cortège de fléaux qui
menaçait alors la mère et l'enfant. Jusqu'au
début du XXe siècle, la fièvre puerpérale
exerçait encore ses ravages, la tuberculoseet
le rachitisme compliquaient les accouchements

tandis que la misère, la malnutrition
et l'insalubrité compromettaient gravement

la santé des plus faibles. Les premières
sages-femmes eurent d'abord comme tâche

de faire reculer les limites de l'ignorance et
de vaincrede tenaces préjugéscampagnards
en substituant leurs nouvelles compétences
au savoir-faire empirique des voisines ou
des traditionnelles matrones.

Formée par des médecins éclairés, se
battant pour éveiller une volonté politique
de changement, Marguerite bénéficia, au
début de ce siècle, des connaissances
nouvelles développées par la médecine moderne.

L'asepsie, en particulier, se révéla une
arme décisive contre la mortalité
périnatale.

En prise directe avec la population,
entretenant des rapports privilégiés avec les

femmes, les sages-femmes jouèrent un rôle
capital dans la transmission du savoir
médical. Elles furent cependant aussi les

témoins trop souvent impuissants des

drames et des injustices sociales qu'entraînaient

tant de naissances non désirées,
d'enfants illégitimes et de familles
nombreuses.

Michèle Michellod

« Marguerite, sage-femme vaudoise où la naissance
autrefois» de Josiane Ferrari-Clement. Ed. de l'Aire,
1987.
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